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Si, en Science, ii convient de tenir compte de J'etendue et de la 
valeur de betude morphologique sur laquelle repose 3e systeme de 
classification, l'apergu historique de la Systematique des Procetlarii* 
formes commence avec le rapport anatomique et systematique sur les 
vastes collections rapportees par le « M* S, Challenger » presente 
par Forbes (1882)* Depuis lors de nombreuses contributions a la syste- 
matique de ce groupe important doiseaux pelagiques ont encore paru, 
de sorte qu'en 1907 Shufeldt, pour sa seiile entree en matiere, avait 
deja besoin de six pages pour relater les principals peripeties de la 
classification des Tubinares, Mais en 1907-1910 du Cane Godman, dans 
sa « Monograph of the Petrels » P cloturait la periode ou la recherche 
anatomique etait consideree de toute premiere necessite dans Y etude 
des Oiseaux, de leur phylogenie et des concepts qui en derivent. La 
periode suivante, caracterisee par une indifference coupable pour les 
grands problemes de la Systematique de base, fut entrecoupee par queh 
ques reactions a rebours, dont celle de Loomis (1923) fut la plus signi¬ 
ficative : « My system is a simplified one, based on differences and 
ressemblances and not on theories of ancestry (p, 600) a* II en est 
resulte une nouveile classification des Tubinares basee sur la seule mor¬ 
ph ologie des narines externes, a 1‘exemple de cette autre Systematique 
des Oiseaux basee sur la configuration du complexe osseux palatin, 
de celle des Mammiferes en sappuyant exclusivement sur la forme des 
molaires et de toutes celles qui sont basees sur le plus petit nombre 
possible de particularites taxonomiques. Or il est possible et meme tres 
probable que ces c Classifications dentaire, palatine et narinale a soient 
valables pour les etudes des rapports dans des secteurs zoologiques tres 
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limites, mais je suis porte a douter qu’elles se confondent avec la Syste¬ 
matique naturelle et par consequent la phyiogenie des Mammiferes et 
des Oiseaux* 

Precisons enfin que la systematique des Tubinares presentee par 
Loomis (1923) et. basee sur le principe que « in a classification that 
must be largely arbitrary, the most that can be attained is an arrange¬ 
ment that will simplify the attainment of knowledge > n’a pas ete 
retenue par Kuroda (1934) qui, en renouant avec Fandenne tradition, a 
clairement montre que la systematique doit etre basee sur letude de 
loiseau et non sur celle dun seul detail de J'organisme. En outre, il 
convient de signaler que son travail, de haute precision, fut pour moi 
un guide sur et que si les resultats de mes analyses ne s’accordent pas 
dans leurs moindres details avec le projet de classification des Proceftarii- 
formes presente par Kuroda, ceci n + est attribuable qu'au fait que nos 
methodes d'interpretation sont differentes. 

Je tiens a exprimer ici mes bien vifs remerciements a MM, H, Fried¬ 
mann, }. D. Macdonald et G. C. A, Junge, ainsi qu’a la Direction de 
leurs Instituts respectifs, qui ont bien voulu m'envoyer pour etude un 
interessant materiel de comparaison. 


Materiel examine. 

Pieces anatomiques. — Hydrobates pelagicus (Linne) p Oceanites oceanicus 
(Kuul), Oceanodroma feucorrhoa (Vieillot), Fuimarus glacial is (Linne). Puffinus 
griseus (Gmelin }. 

Squelettes. •— Diomedea chrysostoma Forsteel Macronectes giyanteus (Gmelin), 
ProceUaria aeqninoctialis Linne, Fulmarus glacials (LiNNE), Daption capensis (Linne). 
Btdiueria bitlweri (Jahdine & Selby), Pterodroma teucoptera hypoleuca (Salvin), 
Payodroma nivea (Gmelin), Hydrobates pelagicm (Linne), Oceanites oceanicus 
(Kuhl), Oceanodroma leucorrhoa (Vieillot), Pu[[imts griseus {Gmelin), Pelecanoides 
nr matrix (Gmelin), 


Analyse du potentiel morphologique 
des Procellariifqrmes. 

Productions epidermiques, 

Aile secondaire de type diastataxique (chez un exemplaire sur trois 
Oceanites oceanicus examines, Fade droite etait de type eutaxique). 

Remiges secondaries courtes; leur nombre varie selon la taille des 
especes : 10 chez Oceanites oceanicus , 37 chez Diomedea exttlans* 

Presence de 11 remiges primaries (Fexterne etant courte). Lavant- 
externe est la plus longue, sauf chez les Hydrobates, Oceanodroma , Fre- 
getta et Oceanites , p. ex. 

La mue de 1‘aile primaire seffectue selon le mode descendant (cf. 
aussi Mayaud 1931 r Bierman 6 Voous 1950), sauf chez Pelecanoides 
(Murphy 1936) ou die est de type simultane. 
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La queue est tres courte chez Pelecartoides, courte chez les Albatros, 
moyennement longue chez le restant des ProceUarii[orme5. 

Le nombre de rectrices varie entre 12 et 16. Le maximum sobserve 
chez Macronectes, 14 chez Ftilmarus, Puffinus r Daption r Thalassoica 
et Prroce//a; Ie minimum est constate chez le restant des Tnbtnares. 

La mue caudale est vraisemblablement de type altemo-centrifuge 
(cf. Mayaud 1931), mais le mode de remplacement des rectrices est 
souvent masque par la mue de type simuhane differe. 

La pteryhe spinale est continue, large chez les especes de grande 
taille. plutot etroite chez !es petites. Elle presente toujours un apterion 
median tres etroit, de longueur differente suivant les especes. 

La pterylie gastrique est egalement continue; elle montre deux tres 
larges branches laterales depourvues de bifurcation; 1’apterium meso- 
gastraei est relativement petit chez les especes de grande taille, plus 
grand chez les petites. 

Le duvet de couverture est present aussi bien sur les apteries que 
sur les pterylies. 

Presence de Thyporachis (il est vestigial chez les Albatros), 

Les mernes papilles produisent successivement le protoptile, le meso- 
ptile et le teleoptile; les deux series de duvet varient souvent de couleur. 

Le plumage juvenile ressemble a celui de 1'adulte (excepte : Diomedea 
exulans et Macronecfes giganteus; la difference est moindre chez 
Oceanites oceanicus ), 

Absence de dimorohisme sexuel dans le plumage (sauf Diomedea 
exulans). En general la taille est legerement a Tavantage des males. 

Presence de la glande uropygienne couronnee de plumets, 

D'ordinaire 3a podotheque est de type reticule tout autour; elle est 
scutellee devant, reticulee derriere chez Garrodia, Pelaoodroma et //a/o- 
cyptena ; de type ocreate devant, reticule derriere chez Oceanites et Ere- 
getta ice dernier montre aussi parfois un acrotarsium indistinctement 
sc u telle), 

Le hallux, vestigial, de position surelevee, se presente sous forme d'un 
onglet minuscule immobile. II est absent chez Pelecanoides et les Dzo- 
medea (chez ces derniers. une concretion osseuse est encore presente 
sous la peau : Forbes 1882). 

Le doigt interne est toujours plus court que les deux autres anterieurs, 

Palmures interdigitales completes. 

Griffes non pectinees, plus ou moins acerees; elles sont deprimees 
chez les Oceanites, Fregetta, Pelagodroma et Garrodia. 

La perforation des narines est masquee par la presence des tubes. 

La ramphotheque a la base du bee consiste en une corne molle qui, a 
la pointe, devient brusquement dure, Dans ce cas, les hemiramphes supe- 
rieure et inferieure se composent chacune d'une seule piece : Oceano - 
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droma, Occanites et apparentes. Chez les autres Tubirtares, chaque hemi- 
ramphe se compose de plusieurs pieces comees juxtaposees avec des 
lignes de suture distinctes. I/hemiramphe superieure se termine par un 
crochet puissant 

Chez Jes Albatros, le gonys montre tin interramieorne {unique). 

Les differences interspecifiques dans les dimensions du bee (comprime 
lateralement) sont enormes. 

La ramphotheque presente des deux cotes du culmen une rainure paral¬ 
lel, rainures dans lesquelles s ouvrent les narines. Celles-ci sont toujours 
saillantes, tubulaires. 

Ces tubes sont tres courts et separes par le culmen chez les Albatros 
et apparentes; ils sont tres longs, accoles, separes par un septum inter- 
narinal mince et diriges vers Lavant chez Macronectes, Fulmams, Daption, 
Procellavia, Pterodvoma, Pagodroma, Thalassoica, Bulweria, Halobacna, 
Pnoce//a et Pachyptila; ils sont orientes obliquement vers le haut et 
individualises chez Adamastor, Procellaria et Puf[inus . Chez Pelecanoides 
enfin, ils sont tres courts et diriges vers le haut. 

L’extremite des narines tubulaires cloisonnees consiste chez Puffinus 
en une corne souple et il n'est pas exclu qu'elle soit obturable chez les 
Pelecartoides, Pachyptila, Halobaena, Pterodvoma , Bulweria, Oceankes, 
Hydrohates et apparentes. 

La lamina vestibuli s'observe chez les Pelecartoides, ainsi que chez 
certains Pttf[inus (Wood Jones. 1937). 

La muqueuse huccale, avoisinant les bords de Lhemiramphe supe¬ 
rieure. a forme un appareil barboteur consistant en lamelles cornees : 
Pachyptila et Halobacna . Correia tivement, le plancher buccal est exten¬ 
sible et la langue epaisse. Ces « baleines * sont faiblement indiquees 
chez Fui mams et indistinctes chez Daption . 


Splanchnologie et myologie. 

Aves bicarotidinae normales, sauf chez Pelecartoides et Priocella ou 
la carotide dorsale gauche seule est presente (Glenny 1955). 

Trachee et oesophage situes du cote droit de la colonne vertebrale; 
selon Swinhoe (Beddard 1898), les bronches de certains Albatros 
presenteraient une circonvolution. 

Trachee tres aplatie chez Oceanodroma , Hydrobatcs, Occanites et 
Fnlmarus, p. ex, Chez Puff inns e.a. sa section se rapproche du type 
circulate. 

Absence du septum tracheae, sauf chez Fulmarus, Macronectes f Pr/o- 
cella et Thalassoica, ou il peut s'etendre jusqu'a mi-longueur de la 
trachee. 
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Absence de jabot; chez les individus de grande taille, les parois de 
Toesophage sont tres extensibles, Le ventricule succenturie est tres spa- 
cieux; par contre, le gesier bien muscle est petit. 

L'intestin grele relativement court a un calibre asses etrok, 

Caecums vestigiaux. Chez la plupart des Hydrobates (ch Kuroda 
1954), Oceanodroma, Oceanites et apparentes, il y a un seul caecum 
vestigial, Chez un exemplaire Halocyptena examine par Forbes { 1 SS2) P 
ils etaient absents, 

Le lobe hepatique droit est plus long ou aussi long que celui de 
gauche. Mats chez les 3 exemplaires d’Oceankes que nous avons exa¬ 
mines, celui de gauche etait le plus long. 

Presence dune vesicule bihaire. 

La langue est generalement longue, charnue a la base, triangulaire et 
a 1'extremite en forme de boisseau; chez Diomedea et Pttffinus, elle est 
relativement tres courte; souvent elle est herissee de crochets minuscules. 

Membrane patagiale anterieure absente ou tres courte. 

Les tendons des tensores propatagialis brevis et longa sont reunis sue 
la plus grande partie ou tres faiblement ecartes, Chez Oceanites , ils 
sont indistinctement differences des fasciae. Dans la plupart des especes, 
le tendo propatagialis brevis se bifurque a proximite de I'extenseur 
metacarpi radialis longior, et June de ses branches execute un mouve- 
ment enveloppant autour des muscles de f avail t-bras. 

Le m, extensor metacarpi radialis longior est bicephale, les deux tetes 
sdnserant sur le tendon reliant le processus ectepicondyleus au tendo 
propatagialis longa qui, au point dmsertion, peut presenter des nodules 
sesamoYdes. 

Les flechisseurs profundus et hallucis se reunissent vers la midongueur 
du tarse; le hallux ne re<;oit pas de branche. 

Presence du musculus ambiens (i! est absent chez Fregetta et degenere 
chez Gartodia); musculus longus colli anticus puisamment developpe, 
sauf chez les Albatros, 

Formule myologique de la cuisse (Garrod 1873) : AB, X (sauf 
Butweria et Pelecanoides ou Ton a obtenu A, X et Oceanites ou la 
formule est complete, soit AB, XY). 

Musculus pectoralis major dedouble {la partie superieure sert a abais- 
ser 1'aile, la partie inferieure a ecarter Fade au cours du voi plane), 

Musculus biceps brachii vestigial. 

La pointe du musculus supracoracoideus peut savancer jusqu'a la 
mi-longueur du sternum; chez les especes de petite taille, jusqu aux deux 
tiers, mais chez Pelecanoides, elle atteint le bord metasternal. 

Absence dun penis. 

Syrinx de type tracheo-bronchial; presence de deux paires de muscles 
syringiaux, les tracheo-bronchiaux etant souvent de type membraneux. 
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Lobes olfactifs relativement tres developpes. 

Faculte de decharger une substance huileuse, souvent rouge&tre, pre- 
paree par le ventricule succenturie {pour impermeabiliser le plumage). 
La decharge a generalement lieu par les narines (cL Rosenheim & Web¬ 
ster 1927), Les jeunes sont en mesure de Lexpectorer meme a travers 
la fente de lceuf beche et de s’en servir contre tout objet qui $ T approche 
(c’est le cas notamment chez Fulmarus : Fisher 1952), Son odeur speciale 
impregne le plumage et les lieux de nidification. 

Regime alimentaire : zoophagie. Les especes de grande taille se nour- 
rissent de cephalopodes, pteropodes et ctenophores pelagiques; celles de 
taille doyenne recherchent principalement les poissons et crustaces et 
celles de petite taille marquent une preference pour le plancton. Macro - 
nectes, de temperament agressif, vit de charognes ainsi que d'oeufs et 
de jeunes oiseaux 

La presence de petites quantites de gravier dans le gesier (principale¬ 
ment dans celui des jeunes individus) a ete constatee par Bierman 
& Voous 1950. 

Les Procellariiformes montrent une propension a Tadiposite et ils 
supportent le jeune pendant de longues periodes. 


E t h o 1 o g i e . 

Les Procellariiformes sont strictement marins. Ils menent une vie 
pelagique, ne venant a terre que pour se reproduce. 

La chasse aux cephalopodes se fait la nuit, surtout vers Taurore, alors 
que ces mollusques sont le plus nombreux en surface. Mais les Tubinares* 
qui ont un autre genre de nourriture, menent aussi une vie principalement 
nocturne. 

Les especes de grande et de moyenne taille sont de grands voiliers 
a rayon d'action considerable; celles de petite taille ont un vol papillon- 
nant, sauf Pelecanoides dont la locomotion aerienne laborieuse est du 
type c vol battu 

Le vol sous eau a ete observe chez les groupes d'oiseaux suivants 
(ils s'aident a la fois des ailes et des pattes) : Pelecanoides, Puffinus, 
Thalassoica, Daption, Pachyptila, Halobaena, Macronectes, Dtomedea, 
Oceanites (Murphy 1936, Lockley 1947* Bierman 6 Voous 1950). 
Les jeunes Puffinus se sauvent plutot en plongeant qu'en nageant 
(Lockley 1930), 

Les especes de grande taille nichent a Tair libre et leur nid grossier 
consiste en herbes seches et autre detritus vegetal, Mais la plupart des 
Tubinares font leur nid sous des surplombs, dans des crevasses de rocher, 
dans des galeries abandonnees. II existe aussi des especes qui creusent 
des galeries par leurs propres moyens : Puffinus , Pterodroma , Halobaena, 
Pachyptila, Oceanodroma, Pelecanoides # Dans ce cas, le materiel de 
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nidification est absent on consiste en tres peu de chose (hampes de 
graminees, feuilles, plumes)- 

La ponte complete se compose d’un seul oeuf blanc parfois legerement 
tachete. Les oeufs de PeJecanoit/es varient d'ovalaire long a court, parfois 
ils sont de type piriforme (Murphy 1936). 

Les deux sexes participent a 3a couvaison et au nourrissage du jeune. 
Les seances de couvaison sont tres longues, 

Le jeune nidicole nait avec les paupieres closes et il est couvert d’un 
duvet protoptile de blanc a grisatre; des le deuxieme jour r les paupieres 
se dessillent quelque peu pour souvrir progressivement au cours des 
jours suivants. Les Pelecanoides toutefois peuvent deja ouvrir les yeux 
des la naissance (Richdale 1945). 

Apres Teclosion, 3a coquille de l'oeuf est ecrasee sur place (et non 
pas eloignee). 

Les durees de lincubation et du developpement postembryonnaire 
sont tres longues : 

Hydrobates pelagicus : couvaison {38-40 jours) — sejour au nid (56- 
73 jours) : Davis 1957- 

Puffinus puffinus : couvaison (52-54 jours) — sejour au nid (62-72 
jours) : Lockley 1930. 

Fulmatus gtacialis : couvaison (40-60 jours) — sejour au nid (48- 
56 jours) : Fisher J 952. 

Pelecanoides uvmatrix : couvaison (8 semaines) — sejour au nid (47- 
59 jours) : Richdale 1945. 

Ptprodroma macroptera : couvaison (53 jours) — sejour au nid (128- 
134 jours : Warham 1956. 

Diomedea epomopkora : couvaison (70 jours) — sejour au nid (7 mois) : 
Richdale 1939. II en resuke que les Albatros, tres Ients a atteindre 
la maturite sexueUe (probablement a l age de 8 ans) se reproduisent 
tous les deux ans. 

Mode de nourrissage du jeune : par regurgitation. Le jeune insere le 
bee dans celui des parents. 

Chez les Oceanites. le mecanisme thermo-regulateur commence a fonc- 
tionner a l age de 48 heures. 

Quand les jeunes Fulmars ont quitte le nid r ils se reunissent sur 1'eau 
en de petites creches ou les parents continuent a les nourrir (Fisher 
1952). 

La locomotion terrestre est faiblement developpee, Les Procellaria . ZWo- 
medea, mais surtout les Macronectes se deplacent assez aisement (digiti- 
grades). Tandis que Phoehetria et Puf finis sont planti-digitigrades, les 
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Hydrobates. Oceanodroma, Pterodroma. Pachijptila et Pelecanoides, qui 
se trainent a terre, sont strictement parlant des plantigrades. 

Les Proceltariiformes, lorsqu’ils dorment, tiennent le bee enfonce parmi 
les scapula ires, 

Ost&ologie. 

Narines osseuses relativement courtes chez les sujets adultes; les 
sutures du processus nasal (medianement tres etroit) des premax illai res 
avec les os nasaux sont obliterees en grande partie. Processus maxillaire 
de los nasal court et tres large* Holorhinie, 

Les depressions sus-orbitaires pour Jes glandes nasales sont tres pro- 
fondes et larges: chez Pelecanoides, elles se touchent, formant une Crete 
longitudinale sur le frontal interorbitaire. Chez les autres Tuhinares, elles 
restent separees et montrent une partie du frontal interorbitaire indis- 
tinctement vallonnee dans le sens de la longueur. Ce frontal est tres etroit 
chez la plupart des Puffirms et Daption, moyennement large chez FuP 
marus t Diomedea, Procellaria, Pterodroma, Pachyptila, Macronectes et 
Buhveria, tres large chez Pagodroma, Hydrobates, Oceanites et Oceano¬ 
droma, Les depressions sus-orbitaires sont a l'origine de la disparttion 
de 1 arcade sourciliere, dont un bout de la partie proximale continue a 
subsister (le plus complet chez les Albatros), 

L’articulation maxillo-cranienne est rigide. 

Le lacrymal tres developpe s’attache au prefrontal, mais surtout au 
processus maxillaire du nasal. La branche descendante s'articule avec 
les ectethmoides (Oceanodroma, Pelecanoides, Puf firms, Bttlmeria, Ocea¬ 
nites, Procellaria) ou se soude a ceux-d (Daption. Fulmams. Macronectes, 
Pagodroma * Pterodroma) pour former une « pars plana > pratiquement 
complete, sauf chez les Diomedea ou les ectethmoides courts n'entrent 
pas en contact avec les os lacrymaux. La branche descendante du lacrymal 
est tres volumineuse et elle montre rostralement un foramen pneumatique 
ainsi qu'une apophyse qui, en epousant le processus maxillaire de los 
nasal, retrecit appreciablement la fenetre lacrymo-nasale, En general, 
l’apophyse est longue et meme tres longue com me chez les Oceanites, 
Oceanodroma r p, ex*; par contre elle est tres courte chez les Albatros, 
Absence des aliethmoides, 

Le lacrymal s’articule avec le quadrato-jugal, Chez Macronectes et, 
a un degre moindre chez Pterodroma et Bnlweria, p, ex,, le quadrato- 
jugal presente une sorte de piedesta! pour Tarticulation avec la branche 
descendante du lacrymal. 

L'ossiculum lacrymo-palatinum (os uncinatum) est le mieux developpe 
chez Dtomedea et Procellaria ; d'ordinaire il est court et absorbe par le 
lacrymal, II est encore nettement perceptible (sutures) chez Bnlweria et 
Pterodroma , p, ex, 

Le mesethmoi'de est depourvu de fenetre (sauf Pelecanoides) . Absence 
du septum nasal. 
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Les fosses temporales profondes se rapprochent sur la partie postera- 
superieure du crane {Daption, Puff inns, Fulmarus, Pterodroma, Pago- 
droma, Bulweria, Procellaria, Pachyptila, Macronectes, Pelecanoides) . 

Elies sont par centre tres faibles chez Oceanites et Hydrobates p. ex. 
et larges, pen profondes et faiblement delimitees chez les Albatros, 
Oceanodroma et Fregetta. 

Proeminence eerebelleuse effacee chez les Albatros. Oceanodroma, 
Hydrobates et Oceanites, Ailleurs tres prononcee, Les fontanelles occi- 
pitales sont absentes chez les sujets adultes, 

Le septum interorbital est toujours pourvu d une grande « fenetre a, 

Le foramen postfrontal (contigu avec celui du nerf olfactif) nest 
absent que chez les Albatros, Le nerf olfactif n’apparait pas dans la 
cavite orbitaire, 

Le plan du foramen magnum se rapproche de rhorizontale chez Dio- 
medea f Fulmarus, Procellaria et Pagodroma: il avoisine les 45° chez 
Pttffinus, Macronectes et Pelecanoides; Tindinaison est encore plus forte 
chez Oceanites , Hydrobates, Oceanodroma, Daption, Pterodroma et 
Bulweria, 

Le basitemporal, petit et de forme triangulaire, est relativement tres 
eloigne des os carres, sauf chez les Pelecanoides, ou la base est tres 
large, Les ailes exoccipitales sont generalement bien developpees. moins 
chez les Hydrobates et Oceanites, p, ex. 

La niche tympanique superieure est situee entre les deux facettes de 
l'extremite du processus otique du quadratum chez Oceanites, Pelago~ 
droma, Fregetta, Gartodia, Oceanodroma, Halocyptena (Lowe 1925), 
Par rapport aux facettes. elle est situee vers l'interieur du crane (dans 
le restant des Tubinares que nous avons examines), 

Le processus postorbital est saillant mais court; relativement le mieux 
developpe chez Diomedea, vestigial chez Oceanites et Hydrobates. Toutes 
proportions gardees. il en est de meme pour les processus zygomatique 
et suprameataL 

Presence des processus basipterygoidiens chez les Fulmarus, Daption t 
Macronectes, Procellaria, Puffinus, Pterodroma, Bulweria, Pagodroma, 
Priocella, Pelecanoides, 

Ils sont vestigiaux, non fonctionnels ou absents chez Diomedea, Pelago- 
droma, Oceanodroma, Oceanites, Fregetta, Halocyptena. 

Les pterygoides sont droits et longs la ou les processus basipterygoi¬ 
diens font defaut. ailleurs, ils montrent une legere inflexion. 

Le vomer est fusionne posterieurement aux palatins, Il est de type 
bivomerin; les deux lames horizontales s'unissent pour former une gout- 
tiere cloisonnee faiblement courbee chez les especes ou les maxillo-palafcins 
sont minces; mais la ou ces derniers sont epais, la courbure est fortement 
accusee. 
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Les trompes d'Eustache ne sont pas voutees chez Fulmarus, Daption, 
Macronectes, Puffinus, Pagodroma, Procdlaria, Pterodroma, Bulweria, 
Diomedea; elles sont partiellement voutees chez Hydrobates, Pelecanoides, 
Oceamfes et Oceanodroma. 

Le rostre sphenoidal est etroit et relativement long. 

Palatins droits, fortement canneles chez les especes de grande et de 
moyenne taille* Lames internes tres saillantes, sauf chez Hydrobates et 
Oceanites, Presence du socle pour leperon in ter pa la t in a 1 (qui fait defaut), 

Les maxillo-palatins sont bien developpes et generalement ils apparais- 
sent dans l'espace interpalatinah Ils sont de forme assez plane chez 
Pelecanoides > Oceanites et Fregetta, plutot en forme de conque et forte¬ 
ment inclines chez Fulmarus, Macronectes et Pagodroma* p. ex. Chez 
Diornedea r ou les palatins sont tres larges (reduisant fortement Tespace 
interpalatinal), les maxillo-palatins epais se rapprochent tres pres du 
vomer. Ils sont en outre creux* Schizognathie* L’antre de Highmore est 
present la ou les maxillo-palatins presentent une forte inclinaison ou la 
forme d’une conque. 

Les maxillo-palatins sont independants des palatins chez Fulmarus, 
Proceltaria t Macronectes , Pagodroma et Hydrobates. Ils presentent une 
soudure partielle ou entiere chez Daption, Oceanites, Puffinus, Diornedea, 
Pelecanoides, Ptecodroma, Bulweria, Oceanodroma. Ils s T appuient aussi 
bien sur le processus maxillaire de Vos nasal que sur le jugal. 

L'articulation palato-pterygoidienne est fonctionnelle. 

Processus otique du quadratum de type bicephale. mais la fosse sepa- 
rant les deux facettes cfarticulation est souvent peu profonde, Absence 
du piedestal opisthotique* 

Cavite nasale tres spacieuse (relativement reduite chez Pelecanoides). 

La suture entre le dental et l'angulaire est non obliteree. 

Absence de foramina mandibulaires chez les sujets adultes, excepte 
chez les Diomeda, Fulmarus et Daption ou le foramen, situe entre 1'angu- 
laire et le surangulaire. est ouvert* Pars articularis de la mandibule, cour- 
bee et de type concave. En raison de la forte inclinaison des branches 
de la mandibule. le surangulaire est ties developpe chez les Oceanodroma 
et les Oceanites surtout, a un degre moindre chez les Puffinus , Fulmarus, 
Pterodroma, Bulweria et Pagodroma f p. ex + et relativement faible chez 
Diornedea, Macronectes, p* ex* Processus articulaire posterieur obtus. 
Tinterne massif, court et avec une faible inclinaison, 

Selon Pycraft (1899), los hyojde ressemble le plus a celui des 
Sphenisciformes* 

Topographiquement. sept types differents de cranes peuvent etre 
reconnus, represents par Diornedea, Fulmarus, Pachyptila, Pagodroma, 
Pterodroma , Puffinus et Oceanites. 
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Furcula de type U-majuscule : Oceanodroma, Hydrobates, Oceanites, 
Pelecanoides; de type V-majuscule chez Macron ectes, Fulmarus, Daption, 
Pagodroma , Procellaria, Dtomedea. p. ex. Chez les derniers nommes, les 
branches sont tres ecartees au sommet. La furcula presente une courbure 
simple, mais la ou Thypocleidium est present* elle se rapproche intime- 
ment de l'apex du brechet au point de presenter une faible courbure dans 
le sens oppose. Chez Pelecanoides, la fourchette s’articule avec l'apex du 
brechet sans Tmtermediaire d un tendon. 

La presence de Thypocleidium s'observe chez Oceanodroma, Hydro- 
bates, Fregetta, Pelagodroma, Garrodia: il est absent chez Macronectes, 
Fulmarus, Daption, Pagodroma * Procellaria, Dtomedea et Pelecanoides, 
p* ex* 

En general, le sternum est apneumatique (chez Diomedea, certains 
Pufftnus, Macronectes et Procellaria, il montre quelques foramina diffus)* 

Absence de bouclier metasternal et d’apophyse episternale interne* 
L’exteme fait egalement defaut chez Procellaria. Macronectes * Diomedea 
et Pelecanoides mais. en general, elle est courte et d'aspect triangulaire* 
Chez Oceanites, Puffinus, Pterodroma, Bulweria, Oceanodroma, Hydro¬ 
bates, p* ex. elle est par contre saillante* 

Reduction du xiphosternum; le costosternum est par consequent long* 
sauf chez Pelecanoides ou il est tres court par rapport a la longueur du 
sternum. 

Le processus costal est triangulaire et court chez les Macronectes* 
Fulmarus et Davtion, p* ex. F ou il presente 2 facettes pour Tarticulation 
avec les cotes. Le meme processus est long chez Oceanodroma, Hqdro¬ 
tates, Pterodroma: il est relativement encore plus long chez Pelecanoides 
ou il sert d*appui a quatre cotes, 

L’absence dechancrures metasternales se constate dans les especes 
de petite taille : Oceanites. Oceanodroma, Hydrobates, Fregetta f Pele¬ 
canoides* Chez les autres Tubinares, il y a deux paires d'echancrures 
generalement peu profondes, la paire externe pouvant se transformer en 
« fenetres * et meme s'obturer completement. La cavite thoracique est 
developnee en iarqeur. excepte chez les Pagodroma, Daption, Ptero¬ 
droma w Bulweria * Oceanodroma, Oceanites et Pelecanoides ou elle est 
plus haute que large. 

Processus lateralis posterior sterni depassant Lextremite de la tige 
mediane : Fulmarus, Diomedea, Macronectes, Daption* Puffinus , Pago¬ 
droma. Pterodroma, Bulweria et Procellaria. L'inverse est de regie chez 
Hydrobates ; Oceanodroma, Oceanites et Pe/ecanoitfes, 

Les cotes longues sont moyennetnent larges (plus larges chez les 
Oceanites par rapport aux Hydrobates) . Elies sont tres longues et minces 
chez Pelecanoides. 

Les apophyses recurrentes longues sont soudees aux cotes, sauf chez 
Pelecanoides ou elles sont en outre situees sur une ligne horizontale 
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1 

0,99 

2,03 
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1,86 

1,78 

0.45 
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ProceUaria aequinoctialis ...... 
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1.93 

0,48 

0,70 

2,78 

1.49 

1.76 
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1,26 

j 
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0,56-0 T 57 1 
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0.58-0,69 


Tableau des indices osteoinetriques relatifs nux Procellaritformes. 
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Formules rachidiennes des Procellaviitormes examines. 
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(comme chez les A/cae), tandis que chez le restant des Tubinares on les 
trouve sur une ligne legerement ascendante. 

Les pieds des coracoi'des sont ecartes : Proceltaria , Pterodroma, Bul- 
weria, Macronectes , Daption, Diomedea, Pagodroma, Pelecanoides; les 
bases se touchent chez Hydrobates , tandis que chez Oceanites et Oceano- 
droma dies chevauchent Chez les Pu[[inus, les trois possibilites s’obser- 
vent {Kuroda 1954), 

Presence du foramen supracoracoideum. 

Processus procoracoidalis court restant loin de Tacrocoracoide, 

Scapulaire court, de type bancal; chez Pelecanoides lextremite est 
spatulee. 

La fosse subtrochiterienne de Thumerus n*est pas cloisonnee. 

La crista lateralis humeri, se rapprochant de la forme triangulaire, est 
d'un developpement relativement faible; elle est vestigiale chez Peleca¬ 
noides . Le processus ectepicondyleus est tres saillant, un peu moms chez 
Pelecanoides. 

Le rachis de l'humerus de Pelecanoides et de certains Pu[[inus est 
nettement compnme dans le sens dorso-ventral; l'aplatissement est encore 
perceptible chez nombre de Tubinares, sauf chez Oceanodroma , Ocea- 
nites, Hydrobates, p, ex, ou Hiumerus est de type cylindrique, 

L'humerus est apneumatique, les Diomedea exceptes H ou la fosse apneu- 
matique est tres petite. 

Absence d'osselets sesamoides posthumeraux; ceux formes dans les 
points d'insertion des tendons du m. tensor metacarpi radialis longior, 
sur le tendon reliant celui du m, propatagialis longus au tendon du 
m, propatagialis brevis, ont ete observes chez les Puffinus> Pterodroma , 
Adamastor, Bulweria f Fregetta, Diomedea. IJs manquent chez Macro- 
nectes r Fulmams f Daption f Pagodroma, Thalassoica, Halobaena, Pachy~ 
ptila, Proce/ZariX Hydrobates et Oceanites. 

Absence de la serie anconale d'exostoses ulnaires. Crete radiale 
indistincte ou absente. 

Spatium interosseum (entre le radius et l'ulna) tres reduit. L'aplatis- 
sement des os de Tavant-bras est observe chez les formes ou celui de 
l'humerus est egalement constate. Absence de I'apophyse musculaire 
intermetacarpienne. 

Phalange basale du 2 ,ne doigt (3 m * doigt : Holmgren 1955) depourvue 
de <s fenetres >, 

Base du premier metacarpien (deuxieme : Holmgren 1955) assez sail- 
lante, 

Les os iliaques sont separes de la crete synsacrale, sauf chez Macro - 
nectes et Diomeda ou les canaux ilio-lombaires ne sont ouverts que par 
devant. Le bassin est relie aux diapophyses des vertebres sacrales; les 
sutures restant visibles la vie durant, excepte chez Macronecies et Dio¬ 
medea, 


i 
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Le foramen ischiadicum est de type ovalairedong. Processus pectinealis 
absent ou vestigial. 

La pars dissaepta est continue avec le restant du foramen obturatorium; 
chez Puffinus, le processus inferior ossis ischii est le mieux developpe. 

Postpubis court; absent chez Puffinus, 

Foramina interdiapophysaires grands et nombreux (au moins 5 paires 
chez les formes de grande taille). 

La premiere vertebre de la serie sacrale (acetabulaire) est depourvue 
de diapophyses surelevees. 

La partie preacetabulaire du bassin est plus courte que la partie oppo¬ 
ses ( Pelecanoides, Puffinus, Fulmams, Procedana, Diomedea, Macro - 
necfes); chez les autres Tubinares r les longueurs des deux parties s'equi- 
li brent, 

Dans le tendon du m. extensor cruris s'est formee Line patella chez les 
Macronectes, Fulmar us, D apt ion, Pterodroma, Pagodroma, p, ex.; elle 
manque chez les Oceanites, Buhverta, Hydrobates, Pelecanoides, Puffinus f 
Diomedea, Procellaria. 

Le perone est court chez les formes a longues pattes, telles que les 
Oceanites, Oceanodroma, Hydrobates, Pelecanoides ; il est relativement 
long chez les autres Tubinares , 

Crete ectocnemiale et processus rotularis tres developpes, Ce dernier 
est court chez les Albatros. La ou la patella est absente. le proc. rotu- 
laris s'est considerablement allonge ( Puffinus , Pelecanoides, Oceanites, 
p. ex.). 

Le talon presente deux canaux voutes pour les tendons. 

Le tarso-metatarse montre trois foramina. 

Les doigts disposent du nombre normal de phalanges. Absence du 
metatarse du hallux. Niveau de la trochlee digitale interne plus releve 
que celui de Texterne, 

La troisieme vertebre cervicale montre dorsalement deux foramina 
lateraux (sauf chez Diomedea, Pterodroma et Bulu?eria ), 

Bord de la cuvette d'articulation de l'atlas profondement entailJe par 
le processus odonto’ide de Taxis, Chez les Pe/ecanoides toutefois, la perfo¬ 
ration s'est deplacee vers le centre de la cuvette, laissant aux levres du 
bord Toccasion a se ressouder, L'atlas ne montre pas de canaux vertebrar- 
teriaux. 

Le canal carotidien ouvert est forme par les diapophyses des VC G ^ 10 
(surtout VC 6&9 ). Les diapophyses des VC 6iB participent a sa formation 
chez les Hydrobates et Oceanodroma (VC 5 ^ S chez Oceanites ), 

Dans de nombreuses especes, la derniere vertebre cervicale et les pre¬ 
mieres verfcebres dorsales sont pourvues d'hypapophyses bifides. Elies 
sont indistinctes ou absentes chez les Albatros et les Procellaria, 
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Presence dans la partie caudale du rachis de corps hypocentraux* 

Absence de notariuni* 

Formules rach i diennes . — 11 y a invariablement 1 5 ver¬ 
tebres cervicales, soit 13 (+2) ou 12 (+3); les cotes flottantes sont 
depourvues dapophyses recurrentes (sauf chez Pelecanoides et Ocea- 
nites ou elles se montrent sur la derniere paire). 

II y a 5 ou 6 vertebres dorsales. Chez les sujets de grande taille, la 
sixieme vertebre dorsale se trouve sacralisee (2 paires de cotes synsa- 
crales)* II y a 6 paires de cotes (5 paires chez Pelecanoides) qui sali- 
gnent sur les bords lateraux du sternum, dont 5, rarement 6 paires, por¬ 
tent des apophyses recurrentes, 

Selon la taille de 1'espece, le nombre d elements composant le syn- 
sacrum varie de 10 a 14 et il en est de meme du dorsosacrum ou nous 
observons de 4 a 6 elements. 

Le nombre de vertebres caudales individualisees, augmente du pygo- 
style (compte pour une unite), se compose chez les individus adultes 
de 8 a 10 elements* 

Les anomalies numeriques observees dans la composition des differents 
secteurs du rachis sont attribuables a lage (compensations)* 

Indices osUometriques. — Lhumerus est aussi long ou 
est faiblement plus Jong que Tulna (chez Pelecanoides excepte). Le ster¬ 
num est simultanement large et court et le bassin est etroit et tres long. 
L’index de locomotion est a l avantage du squelette alaire, sauf chez 
les Oceanifes ou l inverse est de regie, ainsi que chez les Hydrohates 
ou les longueurs des squelettes de l'aile et de la patte s'equilibrent* 
En general, I humerus est beaucoup plus Jong que le femur. 

La pneumaticite du squelette augmente d'ordinaire avec la taille de 
l'oiseau* Chez les Hydrobates p* ex. le crane, la mandibule et les pre¬ 
mieres vertebres cervicales se trouvent pneumatises, alors que c est le 
cas pour tout le squelette des Albatros, les pattes exceptees* 


JuSTIFICATIF DU PftOjET DE CLASSIFICATION* 

Si Ton prend soin d ecarter les Pe/ecanort/es des oiseaux reunis commu- 
nement dans les Procellarnformes, ceux-ci ,malgre Thabitus assez diffe¬ 
rent d'un groupe naturel a Tautre, constituent un ordo remarquablement 
homogene quant a ses attributs anatomiques, comme Texamen de sa 
longue liste de particularites taxonomiques communes en temoigne a 
suffisance : 


diastataxie x 11 remiges primaires x remiges secondaires tres courtes X pterylie 
spinale continue avec apteriou median x pterylie gastrique continue, depourvue de 
ramifications extemes X duvet de couverture present sur les apterics et les pterylies 
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X presence de Ihyporachis x succession de deux duvets juveniles x glande uropy- 
gietme garnie de plumets x palmures completes x narines extemes tubulaires X absence 
de jabot x caecums vestigiaux x presence de vesicule biliaire x tendons des tensores 
propatagialis brevis et longa tres rapproches on reunis en partie x le m. extensor 
metacarpi radialis longior est bicephale X le m, pectoralis major est d&double X Ja 
linea inter pectoral is no progrcsse pas jusqu'au bord metasternal X syrinx de type 
tracheo-bronchial x lobes olfactifs tres developpes X expectoration dune substance 
huileuse x zoophagie x propension a i'adiposite x resistance au jeune x vie pela- 
gique x un seul ceuf x les deux sexes participent a la couvaison et a 1 elevage du 
jeune x a la naissance les paupieres des jeunes sont fermees x les jeunes sont nidicoles 
X durees d'incubation et de developpement postembryonnaire tres longues x mode 
de nourrissage : par regurgitation X holorhinie X depressions sus-orbitnires tres 
developpees x le lacrymal articule avec le quadrato-Jugal x absence de septum nasal 
et de fontanelles occipitales x septum interorbital pourvu d une grande < fenetre a> x 
Je nerf oifactif n'apparait pas dans lorbite x basitemporal triangulaire petit X trompes 
d'Eustache imparfaitement voutees x rostre sphenoidal etroit x schizognathie X 
maxillo-palatins bien developpes x absence de piedestal opisthotique x processus 
otique du quadratum de type bicephale x cavite nasale tres spacieuse X absence de 
bouclier metasternal x absence de Fapophyse episternale interne x costostemum 
long x apophyses recurrentes soudees aux cotes x la serie des apophyses r^currentes 
est situee sur une Ugne legeremcnt ascendente X presence du foramen supracoracoideum 
X processus procoracoidalis court X la fosse subtrochiterienne de l'humerus n est 
pas cloisonn£e x crista lateralis humeri Faiblement developpee X processus ectepicon- 
dyleus tres saillant x spatium interosseum tres reduit x absence de Fapophyse muscu- 
laire intermetacarpienne X phalange basale du 2'"* doigt d£pourvue de « fenetres » 
X foramen ischiadicum de type ovalaire-long x processus pectinealis absent ou vesti¬ 
gial x post-pubis court ou absent x diapophyses de la premiere vertebre de la s£rie 
sacrale non surelevees x partie postacetabulaire du synsacrum plus longue ou aussi 
longue que la partie opposee X le talon presente des canaux voutes pour les tendons 
X le tarso-metatarse montre trois foramina x absence du metatarse de Thallux x 
niveau de la trochlee digitale interne plus relev£ que celui de lexterne x presence 
dans la partie caudale du rachis de corps hypocentraux x absence de notarium x 
15 vertebres cervicales X 5 a 6 vertebres dorsales x humerus aussi long ou faiblement 
plus long que l'ulna X humerus beaucoup plus long que le femur. 

Malgre cette identite dans un nombre considerable de complexes 
structuraux de base, il existe encore bon nombre de structures anato- 
miques frappees de variation qui ont permis aux systematiciens de recon- 
naitre les diverses tendances evolutives et de grouper les oiseaux phylo- 
geniquement apparentes* 

1" DIOMEDEIDAE. —■ Parmi les remiges primaires h 1’avant-externe (10" 1E? ) est la 
plus longue x narines externes tubulaires courtes situ£es des deux cotes du culmen x 
presence d un interramtcorne X podotheque reticulce tout autour x absence de 1'hallux 
X hyporachis vestigial X 12 rectrices X remiges secondaires tres nombreuses X 
faible developpement du m. long us colli anticus x persistance d'une partie de l'arcade 
sourciliere X faible developpement des ectethmoides, de Fapophyse ant£rieure de la 
branche descendante du lacrymal et des fosses temporales x effacement de la pro¬ 
eminence cerebdleuse X absence du foramen post-frontal X septum interorbital pourvu 
d une petite * fenetre * X plan du foramen magnum se rapprochant de lhorizontale 
X absence de processus basipterygoidiens X la niche tympanique superieure est situee 
du cdte interne des facettes darticulation du processus otique du quadratum X presence 
dune seule paire de foramina mandibulaires x furcula en V-majuscule X apophyse 
episternale externe vestigiale X fosse sous-trochrterie une de l'humerus pourvue d un 
foramen pneumatique X presence d’osselets sesamoides dans le coude X soudure 
partielle des diapophyses du sacrum aux os iliaques x voutement des canaux ilio- 
lombaires x absence des foramina interdiapophysaires et de la rotule x processus 
rotularis court x absence des deux foramina de la troisieme vertebre cervicale X 
vomer presentant une importante courbure dans le plan vertical X coracoides courts 
tres puissants x synsacrum compost de M vertebres x squelette de Taile deux fois 
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plus long que celui de la patte (index de locomotion) x nidification bisannuelle X 
digitigrade x aid etabli a I'air libre x oiseaux de tres grande taille* 

Vraisemblablement il n*y a que deux genres a reconnaitre, Phoebetria et Diomedca. 


2 n HYDROEATIDAE. Narines extemes tubulaires jumelees x parmi les remiges 

primaires, Javant-externe (10“ fl ) n’est pas la plus longue x nombre de remiges 
secondaires tres limite x ramphotheque simple x podotheque non entierement riticulee 
X 12 rectrices x presence de Ihallux x le lacrymal articule avec Tectethmoide X 
fosses tempo rales faiblement developp£es X preeminence cere belle use faiblement deve- 
loppee x plan du foramen magnum tres incline X presence du foramen postfrontal 
X niche tympanique superieure situee entre les deux facettes d articulation de Textre- 
mite du processus otique du quadratum x absence de processus basipterygoidiens fonc- 
tiounels et des foramina m an dibu hires X surangulaire tres developpe x furcula de 
type Lb majuscule x presence de rhypocleidium x apophyse ^pisternale externe longue 
X absence d’echancrures metasternales X bord xiphosternal convexe X les bases des 
coracoides se touchent ou chevauchent x la section de 1'humerus est ronde x absence 
d osselets sesamoides dans le coude x humerus apneumatique X C^naux iUo-lombaires 
non voutes X foramina interdiapopbysaires nombreux X absence de rotule X la troi- 
sieme vertebre cervicale montre Iat£mlement deux Foramina X deuxieme metacarpien 
long par rapport a I humerus (l r 38 h 1,73 centre 1,93 k 2,52 pour les autres ProceU&rib 
formes) x tibiotarse long par rapport au femur (0,32 a 0,46 contre 0,48 a 0,58) 
X tarsometutarse tres long relativement au f£mur (0,44 a 0,65 contre 0,70 a 1,05) x 
formes de petite taille X plantigrades x nichent dans des galeries ou sous des couverts 
rocheux. 

La famille se compose de deux tribus qui different d'apres le materiel que nous 
avons examine, par la configuration des griffes et par 7 indices osteometriques sur 9, 

Oceaniti n i : Oceanites, Garrodia, Pelagodroma, Eregetfa , Nesofregetta {2 me 
metacarpien, tibiotarse, tarso-metatarse, femur, et bass in relativement plus longs; griffes 
deprimees), 

Hydrobatini : H alocyptena, Oceanodroma* H ydrvbates* Loomelania^ 


PRQCELLAR11DAE. ■ — L‘a vant-externe des remiges primaires est la plus longue 
X podotheque reticulee tout autour x presence de Y hallux x ramphotheque de type 
compose x muse ulus long us colli an tic us g£neralement tres developpe x presence 
d une pars plana pratiquement complete X fosses temporales profondes et longues 
X preeminence cerebelleuse saiHaute x presence d un foramen postfrontal x la niche 
tympanique superieure n est pas situee entre les deux facetted pour 1'articulation avec 
le quadratum x presence des processus basipterygoidiens x furcula de type V-majus- 
cule x absence de rhypocleidium x presence d'echancrures metasternales x section de 
I humerus generalement ovalaire x humerus apneumatique, 

II est de tradition de reconnoitre deux sous-families d'apr£s la forme du bee et la 
configuration des narines tubulaires, Ces caracteres taxonomiques sont toutefois insuf- 
fisamment appuyes par des structures anatomiques corollaires, de sorte que nous sommes 
amenes a reconnoitre les tribus suivantes : 


Macronectini ; presence dun septum tracheae, dune rotule, sur le quadrato- 
juqal d un piedestai pour 1'articulaHon du lacrymal, de 5 vertebres dorsales et de 
16 rectrices X lacrymal sonde l ectethmoide X extremity des diapophyses des ver¬ 
texes sacrales sendees aux iiiaques X absence d'ossclets sesamoides dans l articulation 
du coude x sternum pneumatique x presence d une paire de foramina mandibulaires 
X bee long et puissant X les narines souvrent dans un tube corne, cloisonne et dirige 
vers lavant. Tribu monotypique Macrouecfes. 

Fulmar ini : com me les precedents, mais le bee jaune est de longueur moderee 
X 14 rectrices X appareil barboteur faiblement developpe x les extremites des di apo¬ 
physes des vertebres sacrales sont libres x absence du pkdestal quadrato-jugal pour 
le lacrymal. 

La tribu comp rend les trois genres Fulntarus, PrioctUa et Thalassoica de me me que 
Daption qui se distingue des prenommes par le bee noir, le frontal interorbital relative- 


XXXIV, 30 


DES PRO CELL AMI FORM 55 (TUBlNARES) 


19 


ment plus etroit, par l’appareil barboteur indistinct et la cavite thoracique plus haute 
que large. 

Pachyptilini : appareil barboteur specialise a des stades divers coincident avec 
des modifications affectant la configuration generate du bee x narines debouchant dans 
ua tube court et cloisonne dont lextremite est quelque peu charnue x absence dc 
nodules sesamoides dans le coude x 12 rectrices. La tribu comprend les genres 
Halobaena et Pachyptila* 

Pterodromini : narines tubulaires et nombre de rectrices comine precedemment 
X apophyse episternale externe longue x absence des deux foramina de la troisieme 
vertebre cervicale x presence d un faible ptedestal sur le quadrato-jugal pour 1'arti^ 
culation avec le lacrymal X humerus trois fois plus long que le femur X index de 
locomotion se rapprochant de celui des Albatros x cage thoracique developpee en 
hauteur. Deux genres sont a reconnaltre ; Pterodroma et Bulweria qui sont separables 
dapres le rapport lacrymal/ectethmoide et la presence de nodules sesamoides dans 
1'articulation du coude, 

Pagodromini : se rattache aux Fitlmacini., mats linterorbital du frontal est tres 
large, le bee est tres court* il y a 12 rectrices, le tarso-metatarse et le femur sont 
relativement tres courts, Tribu monotypique : Payodroma* 

ProceZ/artini — le lacrymal s articule avec lectethmoide x presence dosselets 
sesamoides dans le coude x absence de rotule x les narines tubulaires sont indivi- 
dualisees et orient^es obliquement vers le haut x crane de type elance x sternum 
qeneralement pneumatique x 12 rectrices x bassin relativement etroit et long x 
front interorbital etroit. 

Quatre genres sont a reconn a it re : 

Adamastor et Proceliaria; 

Calonectris et Puffimis ( Thyellodroma, Hemiptiffinus, Ardenna et Puffint js). 

PELECANOIDIDAE. -— L'an a lyse du potentiel morphologique des Procellariiformes. 
des Pelecanoidcs et des Alciformes permet de preciser que les Petrels-plongeurs sont soit 
des Tttbinares qui, de par le phenomene de la convergence, auraient acquis un certain 
nombre de caracteres propres aux Alcae, soit des Alciformes qui, dans leur organisme, 
auraient conserve bon nombre de particularites taxonomiques caracterisant les Pro- 
cellar it formes. 

Pour expliquer la premiere hypothese, il y a lieu de faire intervenir les facteurs 
multiples et varies de 1’adaptation dun oiseau bon voilier a la plongee, mais on 
demeure etonne devant le fait que la serie de micromutations successives <k utiles a 
fiui par creer un oiseau qui ressemble etrangement au Mergule nain (Plautus alle) 
alors qu elles auraient pu donner un type d oiseau inedit. 

La seconde hypothese est basee sur le phenomene de la paramorphogenese. Apres 
avoir constate que les Alciformes, les ProceUaritformes et les Sphe nisei} or mes ont une 
anatomie de base commune* elle suggere d abord* qu'au cours des epoques geologiques 
tres eloignees, les Manchots se sont developpes independamment (sans passer par une 
phase aerienne); ensuite que les Alciformes et les Procellariiformes ont evolue vers un 
type d oiseau voilier bien que les premiers nommes aient ete soumis par la suite aux 
effets d une tendance evolutive reduisant la longueur alaire et que, enfin, les Peleca- 
noides represented une branche ind£pendante des deux ordines* dont il est question 
plus haut, qui s est separee des Alciformes en un moment de leur histoire phylogenique 
ou la souche des Procellariiformcs n etait pas encore entierement separee de celle des 
Alciformes. 

Contrairement a lopinion generale, la famille des Pelecanoididae est & exclure des 
ProceHariiformes et a placer en subordo parmi les Alciformes. 
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Resume. 

Les Procellarii formes sont apparentes aussi bien aux Sphenisc [formes 
qu’aux Alciformes, I!s constituent un ordo anatomiquement homogene. 

Le projet de classification suivant ressemble; dans ses grandes lignes, 
a celui de Kuroda (1^54) : 


DIOMEDEIDAE 


Diomedeidini 


Phoebetria, Diomedea. 


1 Macronect ini 


J Macconecfes. 


PROCELLAR1JDAE 


Fulmarini 
Pack y p t i l i n i 
Ptetodromini 
Pagodromini 

Procellariini 


^ Fulmar us, PrioceHa> Thalassoica. 

) Daption. 

^ Halobaena. 

/ Pseudopriort, Pachyptda . 

{ Pferodcomus. 

} Butweria* 

j Pagodroma. 

t ProccUaria. 

? C&lonectris, Puff inns {Thyellodroma „ 
( Hemipuffirws, Ardenrta. Puff intis). 


HYDROBAT1DAE 


O c e a nit i n i 
Hydrobatini 


j Oceania h. Garrodia, Pelagodroma, 
j F regatta, Nesofregetta* 

^ Halocyptena. Oceanodroma, Hydro 
2 bates, Loomeiania. 


La famille des Pe/ecanoididae a ete exclue des ProceUariiformes; elle 
fait partie des Afciformes . 
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